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À la lettre.
Une histoire de l’illustration 

Du latin lustrare signifiant « éclairer », l’illustration vient mettre en lumière un texte  
dans un rapport à l’espace de la page qui n’est jamais anodin. Images et écritures cohabitent,  
se complètent, s’imbriquent, s’envahissent, se confondent, se contredisent, prennent le 
lecteur à témoin, débordent de la page… 
Des gravures sur bois des premiers livres de colportage au développement de l’image 
dans les albums jeunesse modernes, en passant par l’imagerie populaire, les ouvrages 
pédagogiques ou encore le livre  illustré, l’exposition invite à s’interroger sur le lien entre 
l’écrit et l’image et sur les origines et développements de l’art de l’illustration.

Le parcours est complété par une exposition réservée aux enfants !  

ABC :  l’alphabet fabuleux
Avez-vous déjà vu un koala karatéka coupant des kiwis devant un kangourou ? Ou un 
yéti faisant son yoga avec son yorkshire ? 
Découvrez dans l’exposition les magnifiques originaux de l’illustratrice Marion Arbona. 
Un travail sur la lettre et la richesse de la langue.  Animaux, fruits, objets s’imbriquent : une 
foule de détails qui offre à chacun la possibilité de s’inventer mille et une histoires drôles et  
farfelues.

L’exposition s’accompagne de visites à destination des adultes et des enfants.

Communiqué

Prêteurs :

Musée Saint-Raymond, musée d’Archéologie de Toulous
Bibliothèque d’Étude et du Patrimoine, Toulouse
Musée de l’Image, Épinal
Médiathèque Françoise Sagan/Fonds Patrimonial Heure Joyeuse
Bibliothèque Diderot, Lyon
Médiathèque Jacques-Chirac, Troyes Champagne Métropole
Collections privées 



Sections

La Bibliothèque bleue
Née à Troyes, au tout début du XVIIe siècle, la Bibliothèque bleue est un phénomène éditorial 
qui perdura pendant près de trois siècles. C'est Nicolas Oudot, imprimeur dans cette ville, qui 
eut l'idée de produire des petits livres accessibles au plus grand nombre. Le moyen de diffu-
sion de ces livrets est essentiellement le colportage, plutôt citadin dans un premier temps, puis 
rural. Les images dans les livrets servent alors d'appât pour inciter le lecteur à concrétiser son 
achat. 
Ces images sont obtenues à partir de vieux bois gravés. Avec le temps, les imprimeurs ont eu 
tendance à user et abuser du réemploi. Ainsi toute scène de bataille devient générique et peut 
alors figurer à n'importe quel endroit du texte où il est fait allusion à un combat. 
Toutefois, ces agencements typographiques relèvent essentiellement de critères commerciaux. 
L'image, incitation à la lecture, est un appel à l'achat. Mais il arrive aussi que cet emploi sys-
tématique de l'image ne soit qu’un signe de reconnaissance dans l'organisation matérielle du 
livre, sans renvoi direct au texte. Dans ce cas, n'importe quel bois gravé fait l'affaire pourvu 
qu'il segmente, au bon endroit, les articulations du texte. 

L’imagerie populaire
Au début du XIXe siècle, les nobles et grands bourgeois achètent des gravures en taille-douce 
pour décorer leurs intérieurs. Les petits bourgeois, artisans, villageois et paysans se contentent 
quant à eux d’images peu chères, imprimées sur papier en feuille volante et coloriées, qu’ils se 
procurent lorsque passent les colporteurs, dans des échoppes ou lors d’un voyage en ville.
Nommées d’après la fabrique la plus connue, les images dites d’Épinal ont pourtant été pro-
duites dans toute la France.  Ces images, pour être achetées, doivent non seulement plaire mais 
que les clients de l’image, le plus souvent illettrés, puissent reconnaître qu’elle leur est destinée 
et le sujet qui leur est proposé. 

Au fur et à mesure des années, la tendance sera de réduire le texte pour laisser place à une 
image qui prend de plus en plus de place dans la feuille. Le texte n’est plus composé que d’un 
titre et de cinq à six lignes racontant les circonstances du sujet représenté.
L’indépendance du texte par rapport à l’image se fera peu à peu à la fin du XIXe siècle avec la 
lithographie et la participation des illustrateurs parisiens qui introduisent des textes plus auto-
nomes qui complètent l’image et ne se contentent plus de la commenter.

L’album jeunesse
On définit généralement l’album pour la jeunesse comme un type de livre présentant conjoin-
tement du texte et de l’image. Pour autant, l’album ne se réduit pas à la coprésence de ces deux 
langages. Car l’objet livre, avec son format et sa matérialité, comme la mise en page, concourent 
grandement à l’expression et à la narration dans l’album. 
Au début du XXe siècle, en France, des artistes s’intéresseront à l’album pour sa grande liberté 
formelle. L’album devient un espace privilégié et spécifique d’expression artistique, ouvrant la 
voie aux créations les plus originales. 
De même que les évolutions de l’imprimerie ont permis, au XIXe siècle, d’associer plus étroite-
ment textes et images sur la page, les évolutions numériques de la maquette à la fin des années 
1990 ont très rapidement modifié leur équilibre dans l’espace de la page. Ainsi elles permettent 
d’abandonner le traitement dissocié de la typographie et de la composition et de disposer 
d’un même outil informatique pour créer la mise en page des livres illustrés. De fait, les textes 
peuvent dès lors plus facilement intégrer les images, leurs emplacements, ou superpositions 
avec celles-ci. 

Le livre d’artiste
Si le mot « illustration » amène au domaine de l’édition, la définition du livre d’artiste est di-
rectement liée à celle de l’œuvre d’art, en particulier de l’œuvre d’art graphique. Il s’agit d’une 
forme d’expression artistique dans l’esprit du livre, où la présence de la main de l’artiste est 
indispensable à la création finale. 
On peut constater qu’il existe une confrontation entre le livre créé par l’artiste (livre d’artiste) et 
le livre édité avec des illustrations (livre illustré). Au sens strict, ce sont deux champs distincts 
ayant des objectifs différents. 
L’essentiel du livre d’artiste réside dans la volonté créatrice de l’auteur. Il s’exprime par le livre 
qui n’a rien à voir avec le produit industriel. Le livre d’artiste est de même nature que le tableau 
ou la sculpture. Cette œuvre va au-delà de la notion d’illustration, car c’est de l’ensemble de 
tous les éléments du livre que résulte le travail artistique. Dans le livre d’artiste, la conception 
artistique met en interaction les divers registres : proprement dit « visuel », c’est-à-dire la nar-
ration graphique, suite des images ; verbal ou (typo)-graphique, où la mise en page est élaborée 
à la façon individuelle et chaque page obtient sa propre visualisation ; architectonique, c’est-
à-dire relevant de la construction du livre, son format, le mode de succession des séquences, 
d’assemblage des pages, la reliure. 





Focus sur les œuvres

« Orbis sensualium pictus», Coménius 

Théologien, linguiste et pédagogue d’origine tchèque, Comenius est considéré comme le père de 
la pédagogie moderne. Il cherchera toute sa vie à perfectionner les méthodes d’apprentissage. 
L’orbis sensualium pictus qui avait pour ambition d’apprendre le latin par association d’un mot 
à une image est considéré par beaucoup comme le premier vrai livre pour enfants et comme un 
ouvrage essentiel dans l’histoire de l’illustration.

Amos Komensky dit Coménius (auteur)
"Orbis sensualium pictus"

Endteri, Nuremberg
1777

Côte: 1R 36521
(c) Collections de la Bibliothèque Diderot de Lyon

« L’alphabet des fillettes », Louis Vagné

 L’abécédaire est un support qui présente les lettres de l’alphabet pour aider à l’apprentissage de 
la lecture. Il existe depuis les origines même de l’alphabet, on en retrouvait ainsi en Mésopota-
mie. Cependant au cours du XIXe siècle, les supports d’abécédaires vont évoluer, notamment 
sous la forme de livres d’images et de jouets éducatifs. Outils de pédagogie, les abécédaires 
illustrés sont particulièrement variés.

"L'alphabet des fillettes"
Louis Vagné imprimeur-éditeur, Pont-à-Mousson

1880
Côte: res. B XIX 456

 (c) Bibliothèque municipale de Toulouse

Rodolphe Töpffer (auteur)
"Histoire de M. Crépin"

E. Dufrénoy, Paris
1837

Côte/ 2 ROP 3749
(c) Collections de la Bibliothèque Diderot de Lyon

« Histoire de M. Crépin », Rodolphe Töpffer

Töpffer est considéré comme le créateur et le premier théoricien de la bande dessinée, notam-
ment en raison de sa manière d’articuler le texte et les images en séquences. Texte et images 
sont ainsi indissociables pour la compréhension de l’histoire.



«Gédéon chef des brigands», Benjamin Rabier

Artiste aux multiples facettes, à la fois dessinateur de presse, de publicité (il créé la célèbre 
« Vache qui rit » en 1924), auteur et illustrateur, Rabier est considéré comme l’un des plus 
grands dessinateurs animaliers européens. On le voit également comme l’un des précurseurs 
de la bande dessinée, notamment avec son personnage de « Tintin-lutin », dont Hergé recon-
naitra s’être inspiré, mais également avec son héros le plus célèbre « Gédéon ». On peut ainsi 
suivre les aventures du petit canard durant 16 albums de 1923 à 1939, dans lesquels les images 
prennent une place prépondérante par rapport au texte. 

«Histoire de Babar, le petit éléphant», Jean de Brunhoff

Considéré comme l’un des inventeurs de l’album jeunesse, Jean de Brunhoff créé une véritable 
révolution avec le personnage de Babar, dont le 1er livre est édité en 1931 Il fait du support 
blanc de la double page un espace global dans lequel se renouvelle constamment l’équilibre 
entre les deux langages, tracés avec le même outil, et fait de la mise en page un véritable appui 
à la narration. De même, il pense l’enchaînement des pages, le rythme de la lecture et conçoit 
véritablement le livre dans sa globalité.

Benjamin Rabier (auteur-illustrateur)
"Gédéon chef des brigands"
Libraire Garnier Frères, Paris

1931
Côte: FCJ B 1456

 (c) Bibliothèque municipale de Toulouse

Jean de Brunhoff
"Histoire de Babar, le petit éléphant"

Hachette, Paris
1939

côte: FCJ A 1025
(c) Bibliothèque municipale de Toulouse
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Musée Champollion -
Les Écritures du Monde

La ville de Figeac abrite le Musée Champollion - Les Écritures du monde, dans la maison na-
tale de Jean-François Champollion. Sur les pas du déchiffreur, le musée invite le visiteur à un 
voyage à travers le temps et l’espace dans la fabuleuse histoire de l’écriture.

Jean-François Champollion, le déchiffreur des hiéroglyphes
Jean-François Champollion est né à Figeac le 23 décembre 1790. Dès ses 17 ans, il partage son 
temps entre le Collège de France et l’École des Langues Orientales. Très vite, il travaille sur 
l’inscription de la pierre de Rosette et dépouille des centaines de documents. Sa connaissance 
des écritures et des langues anciennes acquise depuis son adolescence et sa persévérance hors 
du commun lui permettent de parvenir au but de sa vie : déchiffrer le mystère des hiéroglyphes.

Le Musée Champollion – Les Écritures du Monde, l’aventure des écritures
Créé en 1986, initialement dédié à Champollion et à la civilisation égyptienne, le musée s’étend 
et s’agrandit en 2007* pour s’intéresser à l’aventure des écritures du monde.
Les collections présentent une histoire longue de 5 300 ans depuis les premières tablettes d’ar-
giles jusqu’à l’écriture de l’ère numérique.
Le musée entraîne non seulement le visiteur sur les pas de Champollion mais il lui propose 
également les clés pour s’inscrire lui-même dans cette grande aventure. Ainsi, il s’interroge sur 
la place de l’écrit dans la société au travers de sa riche collection.

Les collections
Les collections présentent des œuvres significatives, des textes, des objets inscrits ou relatifs à la 
pratique et à l’histoire de l’écriture, provenant des grandes civilisations de l’écrit.
Elles racontent la richesse et la diversité des cultures d’hier et d’aujourd’hui mais aussi les bal-
butiements des civilisations au travers des premiers outils et signes de l’écriture. Elles disent 
comment l’écriture est apparue en plusieurs endroits du monde. Enfin, elles relatent son 
voyage suivant les routes des marchands ou des conquérants et l’évolution de son tracé au gré 
de la main des scribes. Plus de six cents objets, acquisitions de la Ville de Figeac, prêts, dépôts, 
donations… sont présentés, dont plusieurs pièces extraordinaires comme Le Livre des morts 
de la défunte Néfériou (IIIe siècle avant J.-C.), une momie d’homme datant de l’époque pto-
lémaïque (332-30 av. J.-C.), un manuscrit arabe d’Andalousie du XIIe - XIIIe siècle, une bible 
enluminée du XIIIe siècle...

* Cabinet d’Architecture Moatti et Rivière. Scénographie Pascal Payeur, Façade aux mille 
lettres P. Di Sciullo
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Visuels 

Amos Komensky dit Coménius (auteur)
"Orbis sensualium pictus"

Endteri, Nuremberg
1777

Côte: 1R 36521
Bibliothèque Diderot de Lyon

Photo (c) Collections de la Bibliothèque Diderot de Lyon

"L'alphabet des fillettes"
Louis Vagné imprimeur-éditeur, Pont-à-Mousson

1880
Côte: res. B XIX 456

Bibliothèque d’Étude et du Patrimoine, Toulouse
Photo (c) Bibliothèque municipale de Toulouse

Rodolphe Töpffer (auteur)
"Histoire de M. Crépin"

E. Dufrénoy, Paris
1837

Côte/ 2 ROP 3749
Bibliothèque Diderot de Lyon

Photo (c) Collections de la Bibliothèque Diderot de Lyon



Jean de Brunhoff
"Histoire de Babar, le petit éléphant"

Hachette, Paris
1939

côte: FCJ A 1025
Bibliothèque d’Étude et du Patrimoine, Toulouse
Photo  (c) Bibliothèque municipale de Toulouse

Benjamin Rabier (auteur-illustrateur)
"Gédéon chef des brigands"
Libraire Garnier Frères, Paris

1931
Côte: FCJ B 1456

Bibliothèque d’Étude et du Patrimoine, Toulouse
 Photo  (c) Bibliothèque municipale de Toulouse

"Colporteur"
impression 
non daté

Inv. Sup 57
Médiathèque Jacques-Chirac, Troyes Champagne Métropole

(c) Photo . Médiathèque Jacques-Chirac, Troyes Champagne Métropole



Alain Saint-Ogan (auteur-illustrateur)
"Zig, puce et Alfred"

Hachette, Paris
1929

Musée Champollion - Les 1criutres du Monde
Photo  (c) Musée Champollion - Les Écritures du Monde

Bataille de pyramides
1830

François Georgin, graveur Pellerin, Épinal
Gravure sur bois coloriée au pochoir

42.8 x 60.5 cm
Inv. 2010.5.4576 C

musée de l’Image – Ville d’Épinal
Photo  (c) musée de l’Image – Ville d’Épinal / cliché H. Rouyer

Paul Claudel (auteur) , Darius Milhaud (Compositeur), Audrey Parr (illustratrice)
"L'homme et son désir" Pétropolis, Brésil

1917
Inv. 2017.2.2

Musée Champollion - Les 1criutres du Monde
Photo  (c) Méravilles
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